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FEUILLE DE CALCUL 3 : ÉLABORATION D’UNE CARTE “MARKETSHED”[footnoteRef:1] [1:  Adapté du “Lecture 8: Market mapping” (Cours 8 : Cartographie des marchés) du matériel d’enseignement de MIFIRA, Chris Barrett et Erin Lentz, 2010. Disponible sur http://dyson.cornell.edu/faculty_sites/cbb2/MIFIRA/course/ ] 


De quoi s’agit-il ? Une carte marketshed est une carte locale, régionale ou nationale contenant des informations collectées lors d’entretiens avec des informateurs clés et dans des groupes de discussion. Les cartes marketshed peuvent être réalisées vite et simplement, par exemple en les superposant sur des cartes existantes, et sont principalement utiles lorsqu’elles ciblent des enjeux d’importance locale.

Sur une carte du pays (par exemple une simple carte routière), reportez les informations recueillies auprès des commerçants, des analyses de chaîne d’approvisionnement et de marge commerciale, et de l’analyse de l’intégration des marchés.[footnoteRef:2] Identifiez les principaux pôles de marchés et indiquez le nombre approximatif de détaillants et de grossistes qui opèrent dans différentes localités.  À mesure que vous obtenez des informations, identifiez les déficits d’offre, les infrastructures endommagées, ou certains itinéraires considérés par les commerçants comme insuffisamment rentables. Adams et Harvey ont constaté que certaines zones n’avaient que peu voire pas de commerçants parce qu’un manque d’accession aux droits avait réduit le pouvoir d’achat local, et que les commerçants n’arrivaient pas à dégager de la rentabilité dans ces régions. Élaborer une carte permet d’identifier ces zones. Informer les commerçants de distributions imminentes d’espèces peut les motiver à commercer à nouveau dans ces régions. Une stratégie de cartographie supplémentaire consiste à apparier les marchés ayant des prix fortement corrélés pour les denrées de base.[footnoteRef:3] Déterminez également si le transport de produits du marché source au marché cible rencontre des obstacles en chemin (restrictions à l’exportation, délais aux douanes, détournements, etc.). [2:  Adams, Leslie et Paul Harvey.  2006. “Learning from cash responses to the tsunami: Issue Paper 1 – Analysing markets” (Apprendre des interventions en espèces après le tsunami : Document de travail 1 – Analyse des marchés).  Septembre.  Groupe chargé des politiques humanitaires : Overseas Development Institute, Londres. ]  [3:  Timmer, C.P., W.D. Falcon, et S.R. Pearson.  (1983). Food Policy Analysis (Analyse des politiques alimentaires).  Baltimore : Johns Hopkins University Press : Chapitre 4, “Marketing Functions, Markets, and Food Price Formation” (Fonctions commerciales, marchés et formation des prix alimentaires). ] 


Élaboration d’une carte marketshed :
· Pour commencer, trouvez une carte dans la résolution souhaitée, ou dessinez-en une à la main.
· Le niveau de détails dépendra de la zone géographique couverte par la carte. Par exemple, la carte des marchés d’une communauté peut être dessinée à la main.
· Déterminez si la saisonnalité affecte les routes commerciales, les marchés sources, le nombre de commerçants qui opèrent, les choix de marché des ménages ciblés.
· Si tel est le cas, créez des cartes par saison
· Différentes régions peuvent avoir différentes saisons (ex. : unimodal vs bimodal)
· Cartographiez ensuite les éléments que vous avez obtenus en discutant avec les informateurs clés :
· Les pôles de marchés principaux régulièrement fréquentés par les populations en insécurité alimentaire
· Les marchés plus petits également fréquentés par ces mêmes populations
· Les usines ou centres de stockage
· Les marchés d’approvisionnement majeurs utilisés par les grossistes et les détaillants dans le marketshed
· Les données secondaires peuvent déjà être collectées pour les marchés plus importants reliés aux marketsheds concernés
· Les itinéraires et routes de marchés
· Toute infrastructure endommagée sur les marchés ou le long de l’itinéraire principal
· Les prix des produits clés sur chacun des marchés
· Le nombre approximatif de détaillants et de grossistes
· À mesure que vous obtenez des données, il est possible d’intégrer les chaînes d’approvisionnement, les politiques et pratiques, et l’intégration du marché.
· Pour les marchés d’approvisionnement locaux et régionaux sources, il faut également prendre en compte :
· Les estimations de production et d’approvisionnement alimentaire (bilans alimentaires FAO/GIEWS).
· Les itinéraires exposés à perturbations (inondation, conflit, délais aux douanes, etc.)

Limites de la cartographie des marchés
Une cartographie rapide des marchés mettant l’accent sur les attributs clés peut permettre d’identifier ceux qui sont le plus susceptibles de ne pas fonctionner correctement, par exemple les régions isolées avec peu de routes et un accès limité aux principaux marchés excédentaires ou d’importation. Cependant, si une intervention est géographiquement dispersée, une cartographie détaillée de tous les marchés ne sera peut-être pas réalisable.

En cas d’infrastructures endommagées ou de routes ou marchés bloqués, la cartographie des marchés est un moyen rapide d’évaluer l’existence d’itinéraires alternatifs et de marchés secondaires ou de substitution. La cartographie des marchés peut fournir un contexte de base (quoique limité), en particulier dans les régions en situation d’insécurité alimentaire chronique.

Si les prix ont varié au sein d’une zone de distribution ou d’approvisionnement, la cartographie des marchés permet d’identifier (ou d’éliminer) efficacement tout facteur spécifique au marché susceptible d’être à l’origine de variations de prix : infrastructures endommagées, ruptures des chaînes d’approvisionnement, exodes de commerçants, défauts de production localisées, dépendance accrue des ménages aux marchés dans le marketshed, menaces locales pour la sécurité.

Sources d’informations : Entretiens avec les informateurs clés : commerçants, fonctionnaires, agents de terrain et membres des communautés locales

Exemple : Carte du maïs (production et flux commerciaux)
Figure 1 : FEWS-NET Production de maïs et flux des marchés au Kenya et en Tanzanie

[image: FEWS X-border map.tiff]La carte FEWS NET dans la Figure 1 montre le flux de production du maïs dans la région qui couvre le nord de la Tanzanie, l’ouest du Kenya et l’est de l’Ouganda tout au long de l’année. Cette carte identifie les régions productrices de maïs qui sont potentiellement excédentaires ainsi que celles qui sont plutôt importatrices. À noter que les flux de maïs circulant des zones frontalières de Tanzanie vers le Kenya correspondent à la période bimodale de récolte du maïs dite des « grandes pluies ». Un défaut de production de maïs dans une région excédentaire peut affecter négativement les régions importatrices voisines. Déterminer si les marchés voisins ont des liens avec d’autres marchés excédentaires ou marchés importateurs permet d’expliquer l’intégration du marché et les capacités des commerçants à répondre à une augmentation de la demande.
Source : Awuor, T. (2007) “Review of Trade and Markets Relevant to Food Security in the Greater Horn of Africa: A special report by the Famine Early Warning Systems Network (FEWS-NET)” (Résumé sur le commerce et les marchés relatifs à la sécurité alimentaire dans la Grande Corne de l’Afrique : Un rapport spécial du Famine Early Warning Systems Network). P. 24
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